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Iliance Nationale■"I^UA

ORGANE DE LA SOCIETE DE SECOURS MUTUELS “L’ALLIANCE NATIONALE”

Vinci! Concordia Fratrum

XX. No 8 Montréal, Août 1914. SO et» par an

Dr P. H. BEDARD, 
Directeur de 1‘Alliance Nationale.

I.es prix «lu billet dt passage et du banquet Les membres sont invités à porter leurs
font si minimes que tout le momie peut se insignes pour cette circonstance, 
payer ce petit luxe.

BANQUET.
A une heure p.m., dans la salle du 

Séminaire de Joliette, un banquet sera 
donné sous la présidence du Président 
Général.

Les dames sont invitées à prendre part 
à ce banquet.

Le prix des billets sera de 75c.
Après le banquet, les excursionnistes 

auront le temps nécessaire pour visiter la 
ville de Joliette, le départ ne devant s’ef
fectuer qu’à 5.30 heures p.m. — Arrivée 
à Montréal, vers 7 heures.

CONVENTION.
...... Le Conseil Général ouvrira ses séances

Montreal, 1er Août 1914. à 9 heures du matin, dans la salie oe 1 As
sistance Publique, lundi, le 17 août.

Après avoir été admis régulièrement à
année, à Montréal, le 17 août, à la salle de o^Llme^nt'desTartes'aune^don1 

>“aE,et D0 31°h rUe neront'ac”^sailTJ^0^1 qui
ou8 est impossible de passer sous silence ’ cures u ma m. serviront aussi à enregistrer les présences.
tlnction flatteuse dont vient d’être grati- FETE RELIGIEUSE. REPRESENTATION DES CERPT PS
>tre zélé directeur, M. le docteur P.-H. T .. . . , . . .
d de Québec. Ce mutualiste sincère, ce VAnfinn prc?ed?ra Ia C(?°* Les cercles sont représentés au Conseil
te rempli de dévouement vient de voir sera ccldjree dans la jolie petite Général par les délégués qu’ils ont élus,
fforts récompensés par la décoration ® 16 a?”11' L® aux termes des statuts de la Société. Mais,
:1er ^Académie que lui accorde le gou P ?. . ® a, laûne,lle ?onJ pour être admis à siéger au Conseil Géné-
ttent de l'ancienne mère patrie. “ H ? PR ", T gV * ™\, tout délégué est tenu de iustifier de

darnes sera le suivant ’ alM1 ^ leU” ses titres <art M>- ®‘- à «et effet, il doit 
aames, sera le suivant. présenter une lettre de créance régulière

au Secrétaire général, avant l’ouverture 
de la session.

1 /agrément que nos mutualistes retireront 
de ce splendide voyage et le bon renom qu'ils 
procureront à leur association par leur afflu
ence devraient, ce nous semble, les convaincre 
que pas un ne peut rester en arrière.

Rendons-nous donc en foule à l'appel de nos 
Officiers Généraux, sachons donner une idée de 
la vitalité et de la puissance de notre belle 
association et nous aiderons ainsi la cause qui 
nous est chère entre toutes, celle de la mutua
lité catholique et canadienne-françalse.

I

CONVENTION
Lettre circulaire du Secrétaire Général.F Monsieur et cher Confrère,
Le Conseil Général se réunira, cetteOfficier d'Académie.

confrères en mutualité sont unanimes à 
er de cette heureuse circonstance pour 
ésenter leurs sincères félicitations et se 

de l’honneur mérité dont il vient d'être
DEPART DE MONTREAL.

Un train spécial partira de la gare du 
Canadien Nord, coin Sainte-Catherine et 
Moreau, à neuf heures précises du matin.

PRIX DU BILLET.

Un exemplaire de la f ennuie de lettre 
de créance a été adressé à tous les Secré
taires-archivistes des cercles, le 26 mai 
1914. Chaque cercle devra remettre l’une 

^ de ces lettres dûment signée par ses Pré-
--------- j », mX “u J*Ulet, aller et retour, sera sident et Secrétaire-archiviste, à chacun

, $1-20 pour les adultes, et de 60c pour de ses délégués, lequel devra apposer sa“ rrrr/r :r skw Woïtæaire Général vient da.lreaser aux cercles nue Viger, en s’adressant à l’Inspecteur des officiers qui U signeront P 
s laquelle se trouvent tous les renseigne- en chef, au Secrétaire général OU au Tré- T , , -KJ ? ’
nécessaires relatifs à la grande célébra- sorier général. Des billets seront aussi en , L artlcle 05 des statuts dit que les cer- 

tl aura lieu le 16 août, ainsi qu'à louver- vente à la gare, le matin du départ. c. P*uv®Jlt se., „r.e ^presenter aux ses 
b la session du Conseil Générai, le lende- . ... t ®îons du Conseil Général par des delega-

ARRIVEE A JOLIETTE. lions moins nombreuses que celles aux
quelles ils ont droit. Us peuvent, dans ce 
cas, par délibération formelle ,accorder

‘Her et comme telle 11 Importe quelle rent en procession pour se rendre à la {ettre^"^créance doit^l'attester a'u’tro'f 
avec éclat à .Toilette où elle va célébrer cathédrale, cù sera célébrée une messe X® naraxrranhe ’

nde fête religieuse et fraternelle qui mar- solennelle, à 11 heures a.m. - ^ - '
tujours le début de ses conventions bien- Le «rmon de=«ra pronon- sui^Tt quets ctrdes pe^veT^
» ce but, l'Exécutif insiste pour que ,e cès."d. Jolfettf “‘’"S"6 ^ 'l^mandat'de dtlt

grande nombre imssibie de sociétaires Tous les bancs, à l’église, seront réser- gué, au cas de vacance. Il résulte de ces 
à i excursion qui nui a lieu dimanche, le vés spécialement ce jour-là pour les délé- dispositions que, lorsqu ’un cercle a élu un

gués de 1 Alliance Nationale. ou des délégués, et que le mandat de l’un

DERNIER APPEL.

iiance Nationale, on ne l'ignore pas est A l’arrivée du train à Joliette, les offi- 
8 plus florissantes institutions du Cana- ciers, les délégués et les membres se forme-

.
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vacant, aux termes de VartfcT lBsTdes faire d^an^ncement^ CTU deV°ir honorab,ement «aimés et honorablement J

statuts, son par démission ou autre cause cZpagn^s /e chemin^'T aV6C 7 if' Partout 1,1 »- » trava M
il est représente, de plein droit, par les transncrt de? d? fer.?our le 1 ho,lnôteté’ nulle part la corruption ,ie iu j
substituts aux delegués qui ont préséance offertes nar lea^nm?, ■ L®, reductlons e Jp"' et |M>ur “ehever ,ie d-nner a ..... ......
aux termes de l’article 135B. Mais, dans nimes que nous en^ml"168 Ctaie"t,sl mi' ,outt' la somme d" bonh="r "ont 11 peut ■ 
tous les cas ou une vacance se produit clmîon9?uMl nv > 8 alacon" sur ce‘,e terre’ réKllse’ dom'nant .eue

"• SS SSSHSSSEr ~ "........... “ “ ..........

E terwr 72sionn?ire effct- signé da démis- faire à leur gré.

ïrîïïLsrs- - r-SF "Zïïti&s. $Mssa sj'jâBEE - « ”=• Iqui se sont produites dans le mandat ont été adraSéïï' rerommand^M^le''0)1* r Na"? !,oa‘ remerel<to» bl™ cordialement»" 
de délégués (et substituts aux délégués), juillet 1914. ’ -mmandees, le 14 I envoi dun chèque de $1,001.10 à l’acquit N1
et la cause de ces vacances, de manière à En attendant le «1," a certificat de dotation de notre frère Henri
démontrer que le porteur de la lettre de lea ve™- * ! *® Plalslr de rencontrer lodeau.
creance est bien celui qui a préséance pour prie d’mtïlptt V,°,tre cerïle’ J* vous ,Noua 80mmes très «“«faite, de votre 
exercer le mandat de délégué. P P a§Tc r mes mellleurs salutations. nlêre de procéder et nous vous prions <il 

Les cercles qui ne nous ont pas encore Secrétaire général cepter de nouveau nos plus sincères
transmis le rapport d’élection de leurs menta’
délégués, sont priés de nous l’adresser par
1E? ? U eourrier> afin que nous puis
sions préparer nos listes.

ü

I-. De LAVERON iM -

ACCI SES IfE KECEPTION
loypourront le tu,

St-Camllle, 10 mal ion 
NATIONALE, 1

l'es

1

■ l'
■ I

G. MONET. Julie BILODEAU. Alice BILODEAvB e

UN MONDE IDEAL. IllSt-Marc, 6 mal, 19H 
Monsieur le Secrétaire général,

Les délégués seront les bienvenus dans réîtTun mcmdThtearilT" !” yeUX "°ur 7,rcl™e”ts blen «'ncèry mMa promptp,;! 1 
^hotels suivants, aux conditions ci- artificiel entouré de chalet, factices,"de,"a",ées SLÏ^

HOTFT PT A ni» d'hier Uet"fi,d *nnombrnbles calèches achetées en maladie de mon fils Donatien ' '
HOTEL PLACE VIGER (C.P.R.). d„h'er, e‘ “ seront probablement revendues Evidemment, je ne saurais ,

Plan américain: $4.00, $4.50, m'ilieVd tOUte U"e f°Ule olalve et ,lorée rettc R0clété qui P°rtp «* blcn le beau
$5-00 et $5.50....... par " a ZuT™ ”'ai« «*“■ •'« et qu'elle sait honorer

”&œs’»”• «* . -•-*
’ * ' u.............................. rivière, semée d’habitations

HOTEL OUEFN |llée d® faml,,e« laborieuses.
„ ■ , ’ mp. corrigeant les Inégalités de la
coin St-Jacques et Windsor. trouvé l’union de l'utile et du beau

Plan américain: $3.00, $4.50. “ “ contenue dans ses bords, roule

HOTEL CORONA, rue Guy.
Plan européen: $1.50à$4.00 “

HOTEL ST. LAWRENCE HALL,
124 Craig ouest.

Plan européen: $1.00 
Plan américain: $2.50

HOTEL ST. JAMES,
540 Saint-Jacques.

Plan européen: $1.00 
Plan américain: $2.00

HOTEL RIENDEAü,
Place Jacques-Cartier.

Plan américain: $2.00.

HOTEL GRAND UNION,
348 Notre-Dame ouest.

Plan américain : $2.00 à $3.00 1 •
HOTEL CARRE VIDER,
354 Craig Est.

Plan américain: $2.00 •<
HOTEL LE RELAIS, 
coin Berri et Saint-Louis.

Plan américain: $2.00 “

HOTELS
1

titr.

Napoléon PERRON H"'1
rustiques et peu- 

L’art de Thorn*
S 1

St-Michel de Bellechasse, 22 mal 1914 
nature, y a Monsieur Alfred St-Cyr,
La rivière, Alliance Nationale, 

en paix ses
““ t1ra"s"arp'1,e«. et féconde par des dériva- Monsieur,

- ~s sr.-K..
s'étendent à perte de vue, et fertilisées par la 1 he ’ noua avon« rreu un chèque de mille da 
culture la plus attentive nourrissent d'Innmr, d un certificat de dotation éml
b râbles animaux, moutons chargé, d.”alm" 1T “ faVPUr d° ^""^1,-Achillas

“ chevaux A la course rapide, vaches au*, ma- I^Mse"0" *’ n0ta""P 8t-M‘Chel dc 1,1 
- « melles gonflées de lait. léchasse.

Les routes, non moins bien entretenues que néranT "'merclo.na slnc6rcment les officiers Æiét 
des allées de parc, circulent au mlHe? ,!! „T d" oerrle N"D de Lourde .
champs couverts de blé et des vignes couvertes notr^rMamltem"'0 "" PmmPt '‘'S'™'"" S'’

.. „ de fruits; ,es chars qui portent la moisson réclamation. ■
,, ,, la readange se croisent facile,net,i

le* sens.

res,
ml
t «I

Montréal. e <j
Itég
[list

r 11

cil

Mei

lit i

ou Les héritiers de F. A. Merci, r

East Angus, S juin 191»SM

nt e“tthu cJUS

Les maisons, tout aussi élégantes mais plus 
commodes que les chalets le, mieux découpés 
a entourent aussi de fleur, et d’ombrages; mais 
ceux qui les habitent les ornent de leurs pro
pres mains, et y goûtent en paix une aisance 
achetée par le labeur de chaque

Monsieur deorges Monet,
Secrétaire Général de l’Alliance Nationale, 

Montréal.
Monsieur le Secrétaire Général.

]our j’accuse réception de votre chèque de $|„nf

A peu de distance apparaît la vllle qui, aussi

r fzrrm,aeura * - - » -
livrés à la pratique des arts, de, “es dë, de I ën V°"8 r<,merde d" l'RaPr,t de iuatl‘"e

•• r.r.rn^r.-rnU-'Zgrt: V0M'ïous ""
grandes agglomérations , a 8,nc^re reconnaissance, Je demeure

Derrière des futaies séculaires s élèvpnt ^ * mons^r le Secrétaire Général,
Il quelques châteaux, séjour respecté des InflÜ 7" .dé™Ué a'i viteur’

•• ences utiles, des capitaux accumulés, dÎT^ Tut^de",

Sill

hi eli

liant

enfanta é 
ma qualité de tu

F
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A TRAVERS LES CERCLES

moines dune éternelle egide. Mais ce qui est livres au lieu de sortir, de humer a pleins 
hlen autrement digne d'admiration et ,1e recon- poumons le bon air tout chargé de senteur! 
naissance, c est la utte permanente de la liber- délicieuses et de s'enivrer de soleil de 
té morale contre les servitudes de la chair' fums et de rê ' de
c est 1 effort constant de la volonté consacrée il 
la poursuite et à la conquête de la vertu chré-

Sue séance était présidée par M Camille tie““e: cest lessor vi,:t,,rle,,x de l'àme dais all,ez voua retremper au grand air, 
ll,l. Pas moins de cinquante membres cea léBlons supr('n’eH où elle retrouve sa vraie, '0,re part du réveil de la "a‘"r«. vous ne per
lent présents et les nouveaux Initiés défi- S°" immortelle grandeur. drezpas votre temps' e,le vous chuchotera à
B int devant le Président qui leur fit pronon- Relé8uons llont' a" rang des fictions les plus orellle llar la voix de ses petits oiseaux qui 
I solennellement l'engagement d'honneur. méprisables eette affirmation si longtemps ré- gazouillent, de ses ruisseaux qui murmurent, 
| près les affaires de routine, à l'ordre du 1>dtée par lme niaise crédulité, qui fait des de ses br'ses dui chantent dans les grands 

"Suggestions pour le bien de l'Associa- monastères, comme de la religion elle-même, arbres une foule de choses que vous ignorez 
", M. Nap. Brouillette de Pawtuckett, zélé 1111 asi,e llol,r ,a mollesse et l'incapacité, pour Peut-être ou que vous avez oublié et qu'il est 
iiteur de l'Alliance ,fut invité à parler et il *a misanthropie et la pusillanimité, pour les bon de savoir.
ilta notre cercle de son succès. M. Vali- temPé™ments faibles et mélancoliques, pour Peut-être, si nous vivions d'une vie plus 
te. ex-président du cercle C,raton de Paw- !es hommes hors d,‘tat de servir la société dans naturelle, moins factice, moins surchauffée 

Ikclt. s'exprima dans le même sens. Adres B monde! Toute lel"' histoire prouve qu'il n'y moins fiévreuse, vivrions-nous plus sainement 
aèiut ensuite la parole: MM. C. Joyal, prési- ®ut ja!liais' dalls aucune société ni a aucune et tout s'en ressentirait, aussi bien notre poli 
■< Albert Maynard, Sb. P. O., J.-A. Lemieux, Bpoc|Ue' d,'a hommes plus énergiques, plus pra- tique que notre littérature.

Pierre Provost, C. O. et Lionel Msv- *<iues que les moines du moyen-âge. ». ,, ...■ Me> on y volt que ce, rêveur, étaient avant tout , , """arquer d'a,Heurs que beaucoup
le président ajourna alors la séance et l'on des hommes dans toute l'étendue du mot. e! c^soucT'd'p 1î'^iCLl<Àn^rantla ,ravallleurs 
11 une Intéressante partie de whist dont le “vlrl"; deH hommes de coeur et de volonté, , ** fort bl"11

Hlat fut comme suit: Prix d'honneur: Mlle Bhez ,|"1 la charlté la l,lus tendre et la plus d d . ? re dans
na. lotte Coutu et M. Lionel Maynard: prix fervente humilité n'excluaient ni la persévé- dp , 1 pas &*uillbre absolu

| '(insolation: dame Albert Maynard et Hono- ranre' n* la décision, ni l'audace: ils savaient ° °,gan sme-
vouloir. Le cloître fut pendant toute la durée Toutes lee catastrophes morales et physi- 

| i s sociétaires se réparèrent enchantés et ^es ^KC8 cl,r^tiens l'école permanente des <,ue8 que noU8 avons journellement à enregis- 
se promit d'assister à la prochaine réunion. Krant^8 caractères, c'est-à-dire de ce qui manque *rer e* <lu^ 80,lL hélas ! si fréquentes à notre

______________le Plus à la civilisation moderne. Et c'est *P°Que» viennent toujours de ce défaut d’équi-
pourquoi il faut le répéter sans cesse: la gloire d’un excès, d’un surmenage quelconque, 
la plus éclatante et la plus durable de l'institu- Il s'ensuit qu’il faut savoir régler 
lion monastique, ce fut la trompe vigoureuse vail. La fatigue est vraiment très rare, acci- 

■ne l ou déploie la carte de l'ancienne France, dUBllB sut donner aux ames chrétiennes, la dentelle et passagère, chez les hommes dont
■ celle de n'importe laquelle de ses provinces, *6conde et généreuse discipline qu'elle imposa la pensée est très productive et féconde Pile 

y rencontrera à chaque pas des noms d ab- “ tant de milliers de coeurs héroïques.
'es, .le chaiiitres, de couvents, de prieurés, ••-es Moines d'Occident) de Montalembert. 
mitages, qui marquent l'emplacement d'au- 

t de colonies monastiques. Quelle est la 
e qui n’ait été ou fondée, ou enrichie, ou 
itêgée par quelque communauté? Quelle est 
dise qui ne leur doive un patron, une relique,
! pieuse et populaire tradition? S'il 
tique part une forêt touffue, une onde 
t cime majestueuse, on peut être sûr que la 
ginn y a laissé son empreinte par la main 
moine. Cette empreinte a été bien autre- 

nt universelle et durable dans les lois, dans 
arts, dans les moeurs, dans notre ancienne 
iété tout entière.

CERCLE LAFAYETTE, no 381

Ji
t^Biuli, le 18 juin, dans la salle Saint-Jean- 
«■tiste de Centerville, R.-I., le cercle La 

-"ay tto de l'Alliance Nationale, au cours d'une 
H t initiée mémorable, augmentait son effectif 
iJ piinze nouveaux sociétaires. Croyez-moi, jetez là plumes et paperasses,

prenez

:

i. r.

un certain

Maynard.

LES ORDRES RELIGIEUX.
son tra

inr. est au contraire extrêmement fréquente et 
quasiment à l'état chronique chez les vaincus 
de la vie, chez les hommes d’inaction dont le 
cerveau médite sans produire, ou bien encore 
chez quelques hommes de vrai talent qui ne 
travaillent qu'au seul gré de ce qu'on nomme 
l'inspiration, donnent des bouffées d’efforts 
pour ainsi dire, puis se reposent longuement. 
Les grosses doses de travail se trouveraient 
donc être, au demeurant, moins fatigantes que 
les petites et le repos qui est souvent 
veilleux remède, pourrait donc devenir abso
lument contraire à la bonne hygiène.

y a

un mer-

Cette société, dans sa 
nesse. a été partout vivifiée, dirigée, 
lée par l'esprit monastique. Partout où l'on 
errogera les monuments du passé, non-seule- 
ît en France, mais dans toute l'Europe, 
nigiie comme en Suède, en Ecosse comme 
Sicile, partout se dressera la mémoire du 

bie et la trace mal effacée de ses travaux, 
sa puissance, de ses bienfaits, depuis i lium 
sillon qu'il a le premier tracé dans les 

.les de la Bretagne et de l'Irlande, jusqu'aux 
""leurs éteintes de Marmoutier et de Clunv, 
11 chose et de l'Escurial...

ENCYCLOPEDIE

—En Suisse, contrée des filatures et des 
tissages, le chiffre des femmes employées 
égale celui des hommes. En Allemagne, 1er 
ateliers et usines atritent plus d’un million 
d'ouvrières et on a calculé qu’er douze 
seulement le contingent féminin avait dou
blé. L'Angleterre emploie un nombre de fem
mes encore supérieur, et aux Etats-Unis les 
femmes atteignent le quart de la population 
Industrielle.

/•U

1
Mr E. L ITALIEN,

Trésorier du Cercle Trois Pistoles No 220. 
Nommé inspecteur d'école pour le 

Comté de Bonavonturo.

prenant la défense des ordres religieux, 
a semblé surtout demander grâce 

»usl«‘s institutions, au nom des services 
i par elles aux sciences, aux lettres, à l'agri- 
tun ; c'était vanter le superflu aux dépens 
l'essentiel. Sans doute, il faut constater et 
nlr. r la mise en culture de tant de forêts et 
tant de déserts, la transcription et la

pour ces
—Le travail éloigne le démon, qui n'appro

che, comme un voleur, que pendant le 
meil de l’âme ou de l'esprit. Le travail adou
cit la vie. Le travail est un devoir, et l’accom
plissement de tout devoir apporte le bon- 

Août, avec ses belles journées, son air vif heur. Le travail est le gardien de l’innocence- 
de tant de monuments littéraires et his- et léger, sa jeune verdure tendre, invite aux or, l'innocence conservée est le plus sûr 

"lues, et cette érudition monastique que rien longues courses et aux promenades.

som-

SAXOllt TRAVAILLER

nms *l'-

Ka-
rant d’une vie douce et paisible.

•*<

—
—

\
*
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-mais en eat-il de même de la bière et d i 
l'es boissons provenant du g-aln et du a| 
doivent posséder une réelle valeur allmei J 

Nous n'hésitons 
c'e*t là encore

BANQUET aucunement à affirmer ■ 
une erreur. Le grain et lel 

sin sont nourrissants, oui; mais la bière -fl 
vin ne le sont pas. En effet, ces matlèc -fl 

subi des changements, et précisément pari 
opérations, les substances utiles ont li n 
celles-ci ont été partiellement transform,, 
alcool. La bière renferme au maximum 3 
pour cent et le vin I pour cent de mat» 
utilisables. Le pain, au contraire, en cent 
plus de 50 pour cent! La différence est «■ 
sale: aussi la bière, loin d'être du "pain 1,1 
de , trompe la faim

DE

L ALLIANCE NATIONALE

SOUS LA PRESIDENCE DE

iL. A. LAVALLEE
PRESIDENT GENERAL

«ans l'assouvir, pan h 
son volume considérable remplit simple,
1 estomac. Notons an passant que bon non 
île maladies de l'estomac n'ont d'autre orii_ 
que l'usage immodéré de lu bière et du vin I ' 

Voilà la vérité.

Dimanche, le 16 Août 1914,
a 1 HEURE P. M.

— AU -

SEMINAIRE DE JOLIETTE
Ces témoignages sont plus désintéressé,! 

plus scientifiques que ceux que les brasseur] 

eurs agents publient à tant la ligne dans 
journeaux, même les bons.

Ces annonces constituent des 
de l'exploitation.

I-
+ * *

1

LES DAMES SONT ADMISES. Prix du Billet , 75c.
fraudes: c:

it

1 faudra pourtant que l'opinion publique 

conservent la jeunesse ce 2 T 1,08 '^'“'“‘eurs à défendre m 
sont, par ordre d'importance: la bonté, le cou- h,! C68 sortes d'annonces

On se plaint de la vieillesse: mais, c'est en- .2*?.' l,ljU“eUr égB,e' la ««néroslté, la toléran
ce, 1 activité. Rien 
rien ne ride

COMMENT RETARDER LA IVIEILLESSE vertus morales qui

mensongère I 
pour la santé de ses victimes, I

“LA VERITE:core, comme disait le bon Auber, le seul 
yen que l'on ait trouvé ; uur vivre. Ce que l'on 
peut faire de mieux, c'est "de durer" (Goethe) 
mais prolonger, le plus tard possible, 
de jeunesse relative constitue 
supérieur.

ne vieillit comme la haine; 
comme l'envie; rien

1 i
ne ravage

comme l'inquiétude et l'absence d'espoir...
I»a sénilité précoce <X)N.NAIHSKZ VOS ANCETRE8 :$reconnaît des causes mul

tiples, dont l'hérédité et les fautes 
Kiéne nous

un état 
encore un idéil m P

contre l'hv. dr >itreprésentent les principale»
Chacun si medeste qu’il 

issu de gens de bien, devrait 
logie ; chacun doit 
transmettre à scs 
la nature créent

1 m

I "

descendants l’obligati* a 
<ie garder un culte pour la mémoire de le, fl"'1 
ascendants, pour ceux dont ils s’honorent fl1"* 
porter le nom, dont Ils continuent la rare fl"1 
auxquels ils tiennent comme les fruits a fl"1’ 
branches, comme les branches aux racine!

soit, lorsqu'ilPour ne pas vieillir, gardons-nous d'entrete
nir, en nous la pensée d'un avoir sa gé 

y prendre Intérêt el 
successeurs. La religio

âge avancé et la 
crainte de la mort. La jeunesse est. bien r__ 
vent, un "état d'âme", comme la vieillesse. 
Clarke cite le

LA VERITE AU SUJET L_
LA BIERE.sim-

d'une dame qui, s'imaginant On persiste chez nous .dans certains milieux 
conserver et à propager des illusions commença songêres au sujet de la véritable “ 

à se cour- live de la boisson, 
très âgée. N’t- du vin. 

pas cette fâcheuse auto-suggestion 
ou, plutôt pratiquons-!,» en sens opposé: pro
longeons nos Illusions juvéniles

être vieille à cinquante ans, se retira de toute à 
manifestation active; bientôt, elle 
à marcher lentement, à trébucher, 
ber, enfin, à paraître 
mitons

men- 
nutri-

notamment de la bière et

vants chimistes.
notre entourage : ^0,cl Vautres preuves que nous apporte la 

cherchons à bannir toute Inquiétude et faibles . e"lpérance". livraison de juillet, au sujet , _ , . ,
se. Celui qui se retire de la vie avec l'impres- d" tameux "pa'« liquide" des brasseurs- ~ Anglais ont de très bonne heure™, h,

qU“ n es1t plua bon » "en fait le pre- Tralta"‘ de la valeur alimentaire des bols école Th","'''!!1 E" ef,et les enfant" d'Mcié 

mler pas vers le cimetière et assemble, comme sons enivrantes, le Dr Lleblg, dans ses “I «tires . .2/ He,vf"boro"<5h 8(1 sont constitués
rav 11 ê. 2 168 "lanchea de son cercueil. Le 8ur la chimie". disait: "Nous pouvons prouver ï eur e,Xpl°lta,ion dp quelques ruck
a ail n élolgne-t-11 pas de nous mille Intempé- avec une oertltude mathématique que la uuan 2 Pfî.‘ oapi,al e8t divisé en actions de 
s, mille causes morbides? N'est-ce pas le ““ de farine qu'on peut mettre sur la pointe ,"!? 80U81 ma'8 ce capital est

I us puissant tonique de not-e résistance vt- d un couteau Possède plus de valeur nutritive ** ,,ul8<|u 11 rapporte parfois 150 po
ta'e? «ne cinq mesures de la meilleure bière de L 2* qUB d,Vldende8 8""‘ très régu»

Pour la femme, lors- Bax,ère' du une personne consommant jour- 'tn,ent en argent comptant — ou
qu elle passe au rang des vieilles dames. Pour "el’em®nt cette quantité de bière a pris, au b “ * doré'
conserver le plus longtemps possible les ap- ,b°Ut d,“ne année’ et cela dans les cas les plus
parences d une maturité juvénile et le charme fav“rabIe8- exactement la valeur des matières „
expressif d'un physique point trop détérioré 11 nutrltlve8 contenues dans un pain de cinq livres 1''" AllemaKne, l’assurance
faut faire constamment appel â l'hygiène- un °U e” trols livrea d= viande." die est obligatoire pour les travailleurs d
baLlSr a."T,'ntalre' 8obre et réglé.' les """ moins de vérité, le Dr Dewilde de ?*“ T d°nt le 8a,aire ne dépass, ,
bains ‘ âdes et les frictions, la vie au grand ' Vnlversltê de Bruxelles, disait -qu'il était plu. “ mllle mark8 Kn 1906, elle s'étendait
2e2n„e„2r C;rante dU tUbe dixeatlf. en- *=on'"nlque d= «« nourrir de grive. q„e de 2“ """l0n8 de,nl de Personnes et lèse 
t etlennent 1 agilité et la jeunesse du corps b ère et de vin." de maladie se sont élevés à quatre millions i
a néalZn'crf8 a"menl8 de8 boissons! doutons maintenant la vol, autorisée qUart' "S °nt reprtsenté, pour les
a négl gence des soins de la peau et de Tie. Dr Bienfait: autorisée du surance, une dépense de 263

testm, 1 existence calfeutrée et sédentaire, en- "L'eau-de-vie le™* , marks, alors que les recettes
traînent une v,Cesse prématurée. Q„.„, ...

An
|>

I Ct
en entreie

nant notre sociabilité, en nous rendant active- 
nient utiles et agréables A

ENCYCLOPEDIE

h

■ (c)
appr

(’’est un triste moment,
■ Art
But,

contre ia mal Ce

Art

caisses d i^vmis 
millions i^Bois 

en cotisai 15.
avaient été ■ Art
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GF ND CONCOURS DE RECRUTEMENT 
ü^BDu 1er juillet au 30 septembre 1914.

fut^Ê
I ARRETE DU BUREAU EXECUTIF.

di présent arrêté, non plus <iue les membres trlelle, d'hommes habiles et pleins d'entbo i- 
agrégés par lettre de sortie. siasme, et il a toujours su encourager ces boni-

Art. 8.—I<es organisateurs ou recruteurs ré- mP8 A penser pour lui. 
munérés par la Société ne pourront prendre 
part au concours. Les cercles et bureaux de 
perception qui bénéficieront de leur aide se
ront, par le fait, hors concours, ainsi que leurs 
membres, pour tous les membres qu'ils recru
teront pendant la période qu'ils seront ainsi 
aidés. Les proposeurs de ces membres parti
ciperont cependant au tirage mentionné à l'ar
ticle 5 du présent arrêté.

LA CONSTITUTION AMERICAINE.
I est institué un concours de recrutement qui 
I mencera le 1er juillet 1914 et se terminera 
I il septembre 1914. Quand vint la minute de donner une forme 

it la Constitution fédérale du nouveau gouver
nement des Etats-Unis, ce fut un Français qui 
servit d orade aux Américains. Montesquieu 
écrit:

"lorsque, dans la même personne ou dans le 
Secrétaire Général. mpn,e corps de magistrature, la puissance légis

lative est réunie à la puissance exécutrice, il 
n’y a point de liberté parce que l'on peut 
craindre que le meme Monarque ou le même 
Sénat ne fassent des lois tyranniques pour les 
exécuter tyranniquement.”

I»
Droits d'entrée.

I rt. 1.—Les droits d entrée durant ce cor.- 
I rs sont ceux fixés par les statuts, art. 176. 
I v droit d'inscription à la caisse des mala- 
I (art. 177.) est supprimé.

3
tü

G. MON BT.
: !
I ompenses offertes par le Bureau Exécutif.

I rt. 2.—( 1 ) $2.00 au prop #^wur de chaque 
I didat définitivement admis durant ce con-

DES APTITUDES DE LA PREMIERE 
JEUNESSE.

in
Prix d’honneur. Ce principe subsiste à l'heui d actuelle comme 

l-a jeunesse est un temps fort précieux: la base même du gouvernement des Etats-12i En outre des $2.00 mentionnés au para 
phe 1 du présent article, les membres du ^amais *a cu|'iosité ni la docilité ne sont si Unis: ni le président, ni aucun de ses ministres 
c masculin auront droit aux récompenses mandes; les enfants veulent tout savoir; tous ne font partie de la chambre ni du sénat. SI

les objets leur sont nouveaux, et ils les regar- la majorité _st en contradiction avec le prési- 
ai A tout proposeur de 5 membres, un pen- dent avec attention et admiration; ils font dent, son "veto" est annulé. Sans doute, par 
it de montre (fob), un loquet ou une épingle 8an® ce88e 'Ie8 questions, ils veulent essayer moments, dans des cas de gravité extrême, on

de tout et imiter tout ce qu'ils voient faire: a permis au chef de l'Etat d'agir directement, 
b) A tout pro poseur de 10 membres, une d ailleurs, ils sont crédules et simples ils pren* en abrégeant les formalités constitutionnelles, 
re de boutons de manchettes ou une chaîne nent les l,aroles P°ur ce qu elles signifient, jus- Mais cette licence ne paraît point comme une

qu'à ce qu'ils aient appris à se défier, en concession au despotisme; il s'agit seulement

H

ravale, (au choix du proposeur);

montre en or, (au choix du proposeur); 
c) A tout pro poseur de 15 membres, une ^Prouva,lt (iue l'on ment et que l'on trompe, qu'au cours d'une crise le représentant du

Ils prennent telle impression que l'on veut, peuple américain fasse triompher sans délai 
n ayant encore ni expérience ni raisonnement la volonté populaire, 
qui y résiste: jamais la mémoire n’est plus

mentre en or aux armes de la Société.
Prix d'honneur spéciaux pour dames.

Les seules modifications qui, depuis sa rédac-

il aux récompenses suivantes: qu'à d'autres, on s'y applique dans tout le d'une sensibilité Idéale, en faveur des ci-devant
membres, une reste de sa vie avec plus de facilité et de esclaves nègres 

plaisir.

3) En outre des $2.00 mentionnés

dn
a» A toute proposeuse de „ 
ngle aux armes de la Société; 
lb) A toute proposeuse de 5 membres, 
mie ou un chapelet monté en or, (au choix 
la proposeuse);

dont on a fait des hommes 
affranchis gratifiés de tous les droits de

Il est évident que Dieu a donné toutes ces citoyens.
qualités aux enfants, afin qu’ils pussent appren- On le conçoit, il eût été périlleux de

■toi A toute proposeuse de 10 membres un ÎÎT. 1®, ?,“! '.T ','0it -Servi'' da"s le r,jste <la la met,re a une direction centrale et unique des
I „l6e. vle' et 11 est ie la même Providence de ne leur contrées aussi tastes et de natures aussi va-
ltd À toute proposeuse de 15 membres une ^ "Z A"m'\cea t,uallté8,en vai,n' mals de nées que le sont les Etats-Unis.

leur avoii donné en meme temps la capacité grande sagesse, on a laissé à chaque Etat la
de retenir tout ce qui leur est nécessaire, et liberté absolue de formuler
lu moyens extérieurs de l'apprendre: c’est la viduelle.

Avec une
n mire en or aux armes de la Société.

Prix de Cercle.
sa constitution Indi-

, Ue développement rapide et paisible
Art. 4.—(a) Une bannière en velours de soie, fUUte. de C?“X qul nous ont inBtru,ts» et la nôtre du l'Amérique, est en partie dû à cette élastl-

nom el:SU te' 8 “ nous "‘a,,,|Ue quelqu'une de ces cité des lois locales. On a réalisé le miracle
■ cercle sera inscrit en lettres d'or, au cercle !'«"naissances nécessaires: de là vient que d'un système nerveux qui, avec quarante-huit
|i aura fait admettre le plus grand nombre 1Knonmre de n0i> devoirs nous rend coupables, membres Isolément actifs, forme

unique.

■ x armes de la Société, sur laquelle le

un organisme
■ membres (au moins 50);
I I*11 Un drapeau en soie, aux armes de la 
I iciété, sur lequel le nom du cercle sera Inscrit 
I lettres d'or, 6 tout cercle qui aura fait 
I mettre 25 membres durant

FLEURY.
MME B. VAX VORST.

BON A SAVOIR.
NOMINATION DE NOTRE 2ième VICE-PRESI

DENT GENERAL, M. CHS DUQUETTE, 
COMME PRESIDENT DE L'ASSO

CIATION ST-JEAN-BAPTISTE 
DE MONTREAL.

ce concours;
I ,cl Un collier de Président, à tout cercle qui 
I ra fait admettre
I ara.

"Deux têtes valent mieux quuue.*
15 membres durant ce con- S1 un plus grand nombre de patrons se 

souvenaient plus souvent de ce vieux dicton, 
les affaires prospéreraient beaucoup plus. Le 

Art. 5.—En outre des prix mentionnés plus patron qui tourne en ridicule toutes les sugges- 
ut, une somme de $50.00 sera tirée au sort tioni de ses employés se prive non seulement

Prix extraordinaire.

Nous regrettons que l’espace ne nous per* 
tre les proposeurs des membres admis d'une foule d’excellentes Idées mais il détruit mette pas de publier les nombreuses lettres 
rant ce concours. tout Intérêt chez ceux qui sont à son service, de félicitations, ainsi que les témoignages d'es-

En agissant ainsi trop sou\ u.«i, vous pouvez time et de confiance reçus des différents 
facilement finir par être cause ne votre propre des de l’Alliance Nationale à l'occasion de ln 
ruine. C'est ordinairement un bon signe de haute promotion dont notre 2lème Vice-Présl- 

.. _ . . . , voir que les employés font des suggestions, dont général a été récemment l'objet dans l'As-
° r uvolr droit aux prix mentionnés M< me lorsque ces suggestions ne sont pas pra- sociatlon Saint-Jean-Baptiste de Montréal.

(mis dnra„Ctrece Icon'Paient àcqn.T™ ‘‘“T/ "Z ** N°US "°"8 -mettons. » -te occasion, de

ois de contributions avant le 1er janvier telui ,|U| le8 falts unc Imposition à concern remercier les cercles qui ont bien voulu prouver 
1er janvier trer son énergie vers le bien-être de l'institu- à ce dévoué officier l'estime qu'ils lui portent 

Art 7 i, / a * , , tion <|U 11 sert' Andrew Carnegie doit une et nous nous joignons à eux pour dire à Mon-
au ,1. „ te";ra de Cer 0U de bu" bonne partle de sa fortune au falt qui! a tou- sieur Duquette encore une fois, l'admiration
au de perception ne tombent pas sous l’effet jours su s'entourer, pendant toute sa vie indus-

1 e Urage aura lieu au mois de janvier 1915 
une date fixée par le Bureau Exécutif.

Conditions diverses.

15.

que nous avons pour lui.

m
uf

liH
H

H
um

im
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j
DEMANDE D’EMPLOI. dont $1000.00 pour certificat, 59.29 balance de 

Saint-Antoine, Montréal accepter,T/une "T contrlb"tlon- dV’feuT’ptore 'ïar."

“ lnK#",,M,r méC“'C,“’ de deUX" eer,rfic,7d\nn»e>ve„tee‘Mie a«Z.,,0rteUr d'U"

■le vous remercie bien cordialement 
promptitude avec laquelle

CONSEIL GENERAI
ETAT FINANCIER
XV :«> .Il IX Itll4

M. Thomas Bavard, domicilié 
la rue

pour la

7Caisse de Dotation 
Recette»

. , vous avez effectué ce
réglement et je vous félicite de la manière 
bablie avec la,,«elle vous conduisez les affaires aï" 
de cette belle et bonne société qui est une 

—i le malheur.

FELICITATIONS.
itrilmii

$Extrait des minutes du Bureau
Sur proposition «lu Notaire L.O. 

est résolu:

Exécutif
Dauray, U source do bienfaisance dans

Votre bien obligée, Déboursés“Que les membres du Bureau Exécutif de
1 Alliance Nationale offrent leurs chaleureuses 

“félicitations à leurs distingués collègues 
"(’harles Duquette, 2ème Vice-Président
"ral et Inspecteur en chef, à l'occasion de ,
'récente nomination comme Président général M. Alfred St-Cvr 9'"" 8 jU“klt ’!"4'
de Association SalnWcan-Baptlste de Mont- Trésor! r Général 
réai. et au Doctenr P. H. Bedard, Directeur, 
auquel 1 Académie Française, de France vient 

"de décerner le titre d'Officier d’Académie.
"fonctions recherchées dont ces deux Officiers 
"viennent d’être gratifiées, rejaillissent 

I Alliance Nationale et les membres 
“dernière se considèrent grandement 
“de la distinction dont 
“ont été l'objet."

È:
Molle MADELEINE PICHET.

MM.
tiéné-

Balance au :|«I juiu lun.

Cal... Centrale des Malades 
Recette»

Intérêt», etc. $12,878.77 %

do l'Alliance Nationale, 
Montréal. Contribution?» jx 

Uaiai.cc au ilMonsieur et cher Confrère,
-l'ai l'honneur de vous adresser une copie de 

la résolution suivante approuvée par notre cer
cle à sa réunion du 8 juin 1911.

Proposé par M. Orner Vézina, secondé par 
c'al,a- Marais,: "Que les membres du cercle 

\ ral extrait du Livre des Minutes du Bureau 1 l'oIs-Pistoles. no 220, ont été très satisfaits de 
Exécutif de l'Alliance Nationale, assemblée du a manl^re juste et équitable 
7 juillet 1914. Général a réglé la réclamation

"i1
Déboureé»

Indemnité», flü Vl.H.'t Krinlmur 
Caisse gén. (tfU) H I».ICI Div

Balance au 10 juin HH t...............

de cette 
honorés 

ces nouveaux dignitaires
ni* fia.TU J
:«.72

I
‘h

Idont le Conseil u
Caisse d'Epargne de.Cercle. 

Recette.
W|i6l».S Intérêt». 1122.00....
Balnticc an SI maj |y,t.............

... - du certificat
G. MONET, d" confrère rhs Hamel, malgré l'erreur 

Secrétaire Général. eul a f té TO"statée."
La susdite résolution 

n imité.

d'âge
No «
■ 31......... S

été approuvée à l'une.
CONDOLEANCES. »= 8Notre dévoué confrère, Déboureé»

SiLS'TSS:::::::-Les membres des cercles ci-après 
des condoléances 
suivent:

sront voté 
aux personnes dont les noms

••............JJOS APRIL,

Sec.-Arch. iViî
li-

1 17,1Cercle N.-D. de Hull, no 64, à M. F.-X. Uni- 
bert, ù 1 occasion de la mort de son fils; à la 
famille de M. Ferdinand Barette, à l'occasion 
de la mort de ce dernier: à M. Eugène Plchetti 
a l'occasion de la mort de

Caieee Générale 
Recette» os*

ri)Québec, 25 juin 1014.

Assurant e ollicier» *. I.liti..... >**-**■........
tK,ï,",d,'.:'r >- w»ïw

M. G. Monet, S. O. 
Montréal.

l".
I

,, i
I 22

son père.
Cercle Saint-Vbald, no 2o/: A la famille do MonsIeur- 

M. J. Achille Filteau, ù l'occasion 
de ce dernier.

de la mort J accuse réception,. „ , avec remerciement du
chèque de 546 -4, que m'a transmis le serré- 
taire .lu Cercle Laval. Ce règlement 
Véquité avec laquelle l'Alliance traite

*Balance au .11 mai 1014
prouve 

ses inem-
l 24ACCUSES DE RECEPTION

Québec, le 7 juin 1914.

S H

PHA,
Déboursé»

En vous réitérant

l|ESfF‘êlEêï
Kr-ïertiB^-ssSîîëël 1
Inspection. ,’>Vu7l Knquêtei, J! " ° $’° 10 *
Aee1§,r-Orf.C|. & .8> * Kembouiseécnt, I

Divers $2lj.!lli.. . .. , ........................................ *

Balance au 30juin 1914

Au Cercle St-Sauveur 
et au Bureau Exécutif

mes remerciements, 
J'ai l’honneur d'etre, Monsieur, 

Votre très obligé,

2«
Cn
*ïde l’Alliance Nationale.

Messieurs,
J'accuse réception d'un chèque de Kéu

ilJ. PATOINE. 
2â0, rue Saint-Joseph.51014.17

,T

N E C R O L. o" Or I E
iADMISSIONNo iiNOM
1 MU F- |Médecin

ExaminateurI UlDate I1704 ' Résumé
Ceo. A Dubé 45 St Paul de G'Mère C»i*»e .Je dotation, surplus.............

Cuisse des <• abides...........................
Caisse générale 
Ca'*se d édaigne ..
Surplus de remise -..

......tlf'l !
........ IV-’lJBC.ra

41-
i

No If).",17(6 Hector Bourret 
170-t Onésime Fortin 
1707 Célestin Tanguay 
108 Odilon Brunet 
171» A za. Chénier 
1710 Kl/. Lessard

pE Kvl EEFM'- 
SSE IËE—IH-12 !f, Sim H..-,.,, u ntgêné Ln-nce car J' ,lc“','loi'1

S Estit F Fri:

•• Eiï SEii1E Hfetw-Æsa»s îtisisKs ?{agi“ s Msîïiïys:,. tüz,r,t'
j «•» »» » » « .W-7 14 j 56 '."X'hr.i, l.

18 St-Our< No 
f>l Victuriaville No 
64 St-Pierre No 8 
1< Oeloriinier No 112
17 Jacques Cartier No 49 
53 Laval No 21

l'Jl

' «fiS2.071 21

!-!»->•, Lefra"voi<
1 <12 Z. Lanouette 
17M H. Bacliaud
1714 T. Latourelle
1715 Adélma Lefel 
1711$ JBte. Moreau
i7!s!,,,r"rMiî,1e.1"'
1719 L. W. Goyet te
172? sicemirf*"011 

Gendreau 
Hrs. Traversv 

•724 j. c. A. S. Pépin

LaiPlacement, de. FondeJ- Marcoux 
Adélaid Corsin 
K. A. Marcotte 
M.Chagnon
* ArcLh.",nK„

Fabriques...........................................
ïï::;S!ïl!lî:."0Vi"-............
Prêt» liy|ioth('< aires.........................
l)é|»At gouverné nient, N II............

Immeuble................................. .................

t

tuay.
pun.

6S
Il lar< 

) n-

|2.U71 21
Attesté à Montréal, le 10 juin HIM 

Certifié correct.

O. BO 
J. A.

A LF. ST CYR. Trfr. Cl 1 .
UROON, / 
MIONAt'Lr j Auditeur*.

\

A
ge
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CARTES DK CERCLES

SSï'Si *wtiS^eK5a WcSSS; Ifcï!
ferras f ^L^StisEStt
tr.;::;:',1:::: £«SftfeS£«»
crr “ —•-—-B^bwara&Ma A'ss^BâFsases
■l:int aux omclere, s'ils demeurent dans ChN” 1712„'C1, ST "'«thki.fmy ri», r#,.. Bonin. UNo"Ït»3SB' rkoNrÉhAC', Bâon“«if*rÂm«d 'u-

‘ » rolMe où le cercle 1 60n -l'affaires, Wt, R ' iLtj/SSlTc^ JftTf iïïSS* II"

■MŒVIAT10N8.-C1. signifie cercle; Sb AJtffi, *Ttf ,5*2$^'r^' «&°'s'T'.Ml
■ 8«b.Ul«t du P.O. ; S.-A., Sec.-archiviste: MA*. W& T 'iW'fc
^■Trésorier; Md.-E., Médecin-examinateur. vlnïi.'Î^V. Tti K- 1766; J.-L. Martineau, T.. 224 &-» de Mouti*ay km h. mh p.m.

L coût de l'insertion d’une carte est de ij,®-.? RP^R5^VLLB.n H,L',s£pni.A't r MeineÙÎVrS',®5 r!5îli e?T
il|0 par année par ligne ou partie de ligne N. lî-dsT-^SlMil^Em^ cï; iïïîs. A ?°H«ri à* coH^îi^zJSSïï; **’ 4e merc- 6hl pm* “,,e

comsiÀre " ** ** 4* "n- 7J0h- p ra 4 “,!e U .N° PAPINEAU. Montréal. R. huberdeau. S.
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No Ml-a. ARTHABASKA. A.A. Picker, S.A.| P. /),„*, ....

de riS!i9UMt T' Réun' 8e Ten‘’ 7 l6h- p œ. à rhôtci Lnoite d entrée pour devenir 
No 265-ci. RiviEREàPiERRB. wubrod voTer s. “l’Alliance Nationale ”

bliqïed.tetl1" dim" ,h™ » p-

membre de L’ALLIANCE NATIONA
PÜBL188 PAR

L,a Société de Secours Mutubi 
“ l’Alliance Nationale ”

A MONTREAL

Pou certificat. de participation de | 500

iSS mr^-ïii!“£"• «S- Dn

Air. »

Art. Chéné,

enrllle. Joseph 
Se dim., après

SÏÏJAWJKïiî £5$iS! S JS 67, Avenue Viger
Téléphone Bell: Est, 3017-

Tarif des contributions mensuelles 
pour un Certificat de dotation

e For- OFF1U1EK8 GENERAUX
S. G. Mgr P. Bruchési . .
S. G. Mgr. G. Gauthier,

BUREAU EXECUTIF 
Ls-ArsèneLavaMéeC.R. Président G 
r.-C. Laberge, arp. géomètre et i.ng. civil,

Chs Duquette, comptable . and V.-Prés 
Georges Monrt, compUblc . Secrétaire C.é 

a ak A- ot -Lyr, courtier Trésorier ru
6 76 Jhéo ' ypihotM .D....................Médecin en

|8 !» 12 l'-U d.^nT' • ■ • AviMnUrl

2 7iî s!o 8 10 Krl l'auteur, *voc»t \ ' ' uj"
2® 5 70 6 66 P.-H. Bédard, M.D., . . ' Dir‘

Offi 1 30 60 soi] 46 i 8 20 6 to 9 60 !' A ’ LaP>erre, M. D.................... ■ ■ Dire

AKimsiiriwt I « is | iis i is isi:i essrsss*.:^^
e » ! I i l i j| iï 1$Hubert- Réun. le, s, mere.. 8h„ 651 itéhnrger. » SSi * iSlSS u S < 65 » 90 H a» G.-H. Vaillanconrt, Sherbrooke, . Organist

s5O,VT-C660A,,,r,Ul^Ii?NtrOu,rem<,r" w- Brod"r- 85 °*' 186 »“ 6 M ! 6 30 10 60 15 » Ç. Manseau Montréal.................Organ,-
cl,T ’..6^a. BloomlteM. Réun. dern. mere.. 8h.. à .___ I ! J. B. Alfrerl Arnaud. Montréal n,L.,

I école Ste M.deleme, rue Bloomfield. ==------ ' ' ■ J-B Arnanlt. Montréal. . .'. oïlânis

' d£î!ïraü"EeSSèmCer,i,iCal olllZ
— A* ST-CVR, Trésorier Général

Heures de Bureau . 11H A M. à IV* P. 

Percepteur (Art. 198)
M JODOIN. 37. AVENUE VIGER

..................................................................................mw°NTBI

No ,0,-CI. OKA. Adolphe 1 
T. Reun. 3e dim., 1.30h. p.m..

No 809-CI. ST-ALEX ANDRE,
Bergeron, S A.; Germain Rattée, T 
la messe, à la salle publique.

Urêhatt. _
SlfSJctaSLSrtl'ni! ra,rc’ * k "• D«>b" la go sa

N» J1S-CI BRASSARD. D.lhou.ie, N.B. Sun. Bien- S S $ÎÏS’JSiM te„COm“1'’ T' B<U"- »* §55

Uiéné

Co. 1b
. Réun.

Président Hon< 
. AumIiiîii

It-r V.-Prés

i § I10
10

2 :w
m 2 15 30

2 2.5 4 60
40 1
41 1
42 144 1

420 0 55 | 10
21 0 «0 1 15

71 0 H0 1 15 
0 60 1 20

N
40

45
HO

c°uP“d,,t'
Réun. 3e dim. l.SOh. p.m., salle Ed Ouellet.

0 H0 
0 H5

40
50 :: iM

i

!
2

I
10 H0

31■il,

No 333—Cl. CHATEAUBRIAND, Montréal. Jo. T ------- -
Slmorcau. S.A.. 363, 5’A vernie, qrt. Rosemont ; Jos.'
»± e Mr**»*-- 

suffürK“-wi;tfsa _

1

«”*• SX: A St*«iJf-

pt ssïEi v *
S L'ALLIANCE NATIONA

{i m'J.Vi.tï'.'îiï:,," La plus prospère du Conti
J® CAPITAL ACCUMULE
H 30 caisse (loiailon (assurance-vie) au .«juin 

S 90 des'matodes. Vu aijüin iwV." 1
7 20 Caisse générale, au 31 déc.isis . "

0 50 
0 50

3 00 
3 00 50

60"50 I 00 2 00 
0 50 i 1 00 2 00 
0 55 , 1 06 2 M 
0 56 1 06 2 10
0 56 I 10 2 20 
0 «5 1 10 2 20 
C JU 1 Ift 2 30 
0 60 I 1 2n 2 40

3 i 0 
3 00 Ia il
3 15N-P Je GRACE. Montréal. Luc. Pru- 10

204
8 30 
3 80 4 40 

4 M "Mi
26.2

8 45 
3 60 !SSESSt»*» «.i- KO

OU50 60 1 20 2 40
0 65 1 25 2 50
0 65 1 30 2 60
0 7» 1 35 2 70 
0 70 j 1 40 2 8 ) 
0 76 1 46 2 90

7 ho a. . total i 2,079.*
8 26 Membres en règle au 1er Avril 1014 25

6 00 ’ 9 00 r< * m », », „d
6 30 9 45 , - ... , <• »rtl„»llon :
?§§,§§§ «M *“'• •'•°00' "°°°' IM*.

s.—Pension aux vieillards.
4 —Certificat de parlicipatio

3 60 1 
3 75

7N,°,m,4,7u-?'. M •'BRADE. SteAnne de I. Pfr.de. 
Leboetlr ' 8 A' 61 T' ,téun- 3e d,m « ll-30h. a.m., sali*

3 90
4 06
4 *
4 36
4 50 
4 65

n acquise après 10 ans
“° S,6.' ü1. MORINVILLE. Albert., Ale.. Lavoie 
-A. et T. Réun. 2e ven. 8h. p.m., à t. ..Ile publique 
No 865—-CI. ST-ALBERT. Alberta N.rc. Si lern. S 

deVdi. 0u,m,t’ T- R<un 2e <«“■ «h. p.m , à t’Hitel bre. qui

madaire

MALADIE

“ssaaasaasss FONDER EN 1900
Banque Provincia• No «M-a.ST.PAUL de. METIS, Albert 

"aîltel de VlUe. d"" dim ’ *p,i*
a J.-C 

Br.nd’me
Thé^

DU CANADA
7 et 9 Piece d’Armea, Montréal. 

Président : M. H. Laporte, 
go no Gérant Général : M.Taneréde Bien»,

1 8:ess;-<^

Dépurtement d'épargne ordinaire (4
60 Succursales dans les provinces de Quêta 

d'Ontario et dn Nouveau-Brunswick.

L’Alliance Nationale fait de 
dépota a cette Institution.

,t CALGARY. Alberta J.-L. OH
Peîll*"du sVrî: ”eur ° ^ ‘U" "P' m" 6

Taua | Agelivier. S.A. **• i Tau» 
la salle de __

Age

No 867—Cl. N.- 
A. et T. K.un. ,

10

tï"â5CT-,!*i aïï
SA° et T^émP^SSÎ* P°Âe,,J Seek Pi*rre Wagner,
oréiafreT’ 1<é m' 3e dIm" ®près la messe, chez le se-

No 879—Cl. POTH1 
S.A. et T Réun. 3e ven..

No 881—Cl. La FZ
stedif,,s-A- *•T-

luc'ket *Rla.Mm?/SUnh,rK dr CHANTAL, Woou

$0

! 75
80

•ier, S.-A.

1 00

Mam F.m a salle côté ' «reï/p^o^ÏÏju” gST,SÜUgJgSSS ïeVoÏÏ
Æ SE p m. "à 'i. ’J, SWM pour SSM""1' ->*' »-

Banque d’Hochela

MONTREAL
a****»**»#»»SS»»

St-Germaio, Guérin £ Raymond Capital autorisé : $ 4,000,000 
Capital payé : - $ 4,000,000 
FmiIi di resent el surplus $ 4,625,000 
Tolil d« l’ectit lu-jeli rit <32,000,000

iKîn

musjfur. ^tFTrT.E’ ""X* a la aille de

^^.fi^guko ___'

AVOCATS
30, RUE SAINT - JACQUES I.a Banque a vingt-sept bureaux dans la vi 

hllc reçoit les dépôts d’épargne, qui peuvent I 
retirés à volonté et sur lesquels elle paie un itill 
au taux de 3% l’an, DEUX FOIS par annéeInia ”L« Patrie
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